
Les bouleversements climatiques, sociaux et économiques affectent la santé humaine,  
animale et celle des écosystèmes. Leur interdépendance croissante exige une approche 

 intégrée et multisectorielle pour y faire face efficacement. C’est l’objectif de  
l’approche One Health qui fédère de plus en plus d’acteurs à travers le monde depuis  

les années 2000. L’AFD soutient cette approche en finançant des projets et  
des initiatives dans des secteurs clés, tels que la surveillance épidémiologique  

et la promotion de pratiques agricoles durables.
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4 plateformes 
sous-régionales de surveillance 

épidémiologique  
intégrée soutenues  
à travers le monde

133 M€ 
engagés pour 

des projets dédiés à  
l’approche One Health  

entre 2016 et 2023

20 projets 
financés pour  

promouvoir l’approche  
One Health entre  

2016 et 2023

l’approche  
One Health 

L’AFD E T 



L’approche One Health,
une vision intégrée et unificatrice de la santé
Le changement climatique, la pression démographique, l’urbanisation, les migrations, l’agriculture 
intensive, l’érosion de la biodiversité… Tous ces facteurs augmentent les risques sanitaires, notamment 
l’émergence de zoonoses, maladies infectieuses se transmettant des animaux aux humains. Pour 
répondre plus efficacement aux causes et aux conséquences des risques sanitaires, l’approche  
One Health promeut une réponse plurisectorielle et intégrée de la santé des personnes, des animaux et 
des écosystèmes. Elle implique la mobilisation de l’ensemble des acteurs de ces différents secteurs, 
du niveau communautaire au niveau mondial.

Une terre en mutation : les transformations planétaires 
présentent un risque pour la santé globale

Transports

Migrations

Urbanisation

Pression 
démographique

Changement 
climatique

Catastrophes 
naturelles

Pollutions
Pratiques  
agricoles

Érosion de  
la biodiversité

Mondialisation

Déforestation

LES RISQUES SANITAIRES

Épidémies

Zoonoses

Maladies 
vectorielles

Perturbations 
biologiques

Maladies non 
transmissibles

Insécurité 
alimentaire 

et nutritionnelle

Antibiorésistance
Intoxications

Plus de 

200 
maladies zoonotiques 

recensées par l’Organisation 
mondiale de la santé

Chute de 

4,3 % 
du PIB mondial

sur l’année 2020  
en raison du Covid-19

5 
nouvelles maladies 

humaines découvertes  
chaque année

Une action concertée aux niveaux national et international
Pour promouvoir et coordonner 
l ’approche One Health au niveau 
international, une Alliance quadripartite 
a été formée entre l ’Organisation 
mondiale de la santé, l’Organisation 
mondiale de la santé animale, le 

programme des Nations unies pour 
l’environnement et l’Organisation des 
Nations unies pour l’alimentation et 
l’agriculture. En octobre 2022, l’Alliance 
lance le Plan d’action conjoint « Une 
seule santé » pour la période 2022-2026. 

La France a placé l’approche One Health 
parmi les cinq priorités de sa Stratégie 
en santé mondiale (2023-2027), pour 
lutter contre les conséquences du 
changement climatique et répondre aux 
urgences de santé publique.



(1) Centres africains pour le contrôle et la prévention des maladies. (2) Bureau interafricain des ressources animales de l’union africaine. (3) Deutsche Gesellschaft für Internationale Zusammenarbeit.  
(4) Kreditanstalt für Wiederaufbau. (5) Réseau international des instituts Pasteur. (6) Institut de recherche pour le développement. (7) Centre de coopération internationale en recherche agronomique pour le 
développement. (8) Agence nationale de recherche sur le sida et les hépatites virales/Maladies infectieuses émergentes. (9) Groupe de recherche et d’échanges technologiques. (10) Solidarité thérapeutique 
et initiatives pour la santé. (11) Agronomes et vétérinaires sans frontières.

 À l’AFD : 
une approche 

holistique pour 
un monde 
plus sain

Une approche  
à étendre à d’autres 
secteurs
L’approche One Health soutenue par l’AFD 
favorise une réflexion interdisciplinaire et 
des pratiques collaboratives, adaptables  
à divers domaines connexes à la santé.

Systèmes alimentaires,  
agroécologie  

Développement urbain,  
transports 

Gestion durable des ressources 
naturelles, lutte contre le 
réchauffement climatique 

Eau et assainissement,  
énergies renouvelables

Les principes 
directeurs
   Multisectorialité  
et transdisciplinarité

  Innovation et recherche 
   Engagement des communautés  
dans l’action

   Intégration de l’approche à tous les 
niveaux de gouvernance

  Prévention et anticipation   
   Approche régionale et  
transfrontalière

Les axes d’intervention prioritaires

Nos partenariats

   Intégrer les systèmes de 
surveillance pour une veille 
sanitaire coordonnée, allant de 
l’alerte précoce au renforcement 
des capacités de diagnostic.

   Préserver la biodiversité par  
la restauration, l’extension et 
la gestion durable des espaces 
naturels (marins et terrestres).

   Promouvoir des pratiques 
agricoles durables  qui sont 
économiquement viables, 
respectueuses de 
l’environnement et socialement 
équitables.

   Prévenir, préparer et répondre 
aux urgences sanitaires par  
le renforcement des capacités  
de préparation stratégique,  
d’alerte précoce et de contrôle 
des épidémies. 

L’AFD s’appuie sur l’expertise de ses 
partenaires pour construire des 
stratégies communes et assurer 
une mise en œuvre de qualité. 

  Partenaires internationaux 
Organisations internationales  
et banques de développement, 
institutions régionales (Africa 
CDC1, AU-Ibar2) et acteurs 
européens de coopération 
(GIZ3 ou KfW4).

   Adapter les systèmes de santé 
au changement climatique pour 
anticiper les conséquences 
sanitaires de l’évolution du climat 
et favoriser les trajectoires 
durables.

   Renforcer les laboratoires et les 
réseaux intégrés en améliorant 
leurs capacités au niveau 
national et en développant des 
réseaux régionaux.

   Développer des ressources 
humaines spécialisées par une 
offre de formation et des actions 
de sensibilisation sur les enjeux 
One Health à destination des 
professionnels impliqués.

  Partenaires locaux  
Ministères et agences concernés 
(instituts de santé publique, 
écoles vétérinaires), collectivités 
territoriales, communautés et 
organisations locales de la 
société civile.
  Partenaires techniques 

Organisations et réseaux de 
chercheurs et d’experts (Pasteur 
Network5, IRD6, Cirad7, 
ANRS|MIE8, Fondation Mérieux), 
et organisations de la société 
civile (le Gret9, Solthis10, AVSF11).



Lancé dans le contexte de la pandémie de Covid-19, le projet vise à structurer un réseau africain de 
surveillance génomique des pathogènes émergents. D’abord centré sur le Covid-19, il élargit 
progressivement son action à la surveillance d’autres pathogènes touchant les personnes, la faune 
sauvage ou domestique, dans une approche One Health.

CONTEXTE
La pandémie de Covid-19 a mis en exergue les disparités entre les continents 
en matière de capacités de surveillance virologique. L’enjeu est donc de renforcer 
les dispositifs de séquençage génomique en Afrique, principal outil de santé 
publique pour détecter et endiguer les agents pathogènes à potentiel  
épidémique. Malgré la forte baisse des cas de Covid-19, les pays ciblés sont 
toujours confrontés à des épidémies de virus émergents ou ré-émergents 
comme Ebola, la dengue ou le Monkeypox, ainsi qu’à d’autres pathogènes  
d’intérêt majeur en santé publique en raison de leur risque épidémique chez  
les humains et les animaux.

DESCRIPTIF
Le projet s’est déroulé en deux temps avec deux objectifs différents : 
    surveiller l’évolution des variants SARS-CoV-2 par le renforcement des capa-
cités de séquençage des laboratoires dans 12 pays d’Afrique ;

    dans un contexte de décroissance des cas de Covid-19, surveiller d’autres 
pathogènes à risque épidémique dans une approche One Health, s’adaptant 
ainsi aux priorités de santé publique des pays. Pour développer des dispositifs 
de surveillance One Health, le projet accompagne la mise en place d’un réseau 
de surveillance intégrée en adaptant les sites sentinelles, en favorisant la col-
laboration intersectorielle et en poursuivant le renforcement des 
laboratoires.

RÉSULTATS
Le projet Afroscreen a permis :
   une réponse à un besoin urgent de surveillance de l’évolution du SARS-CoV-2 
et un appui aux laboratoires et systèmes d’information ;

   la fourniture d’une base d’informations solides aux autorités sanitaires natio-
nales et régionales pour élaborer leur stratégie de prévention et de lutte contre 
l’épidémie ;

   à plus long terme, la consolidation d’un réseau pérenne de plateformes tech-
nologiques pour la surveillance virologique en Afrique, selon une approche 
One Health et en partenariat avec l’Africa CDC.
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Multipays

Afroscreen : 
renforcer les capacités  
de séquençage  
génomique 

BÉNIN, BURKINA FASO, 
CAMEROUN, RÉPUBLIQUE 
CENTRAFRICAINE, RÉPUBLIQUE 
DÉMOCRATIQUE DU CONGO, 
CÔTE D’IVOIRE, GHANA,  
GUINÉE, MADAGASCAR, NIGER, 
SÉNÉGAL, TOGO
Pays

16/07/2021
Date de signature de la convention

Santé et protection sociale
Secteur

Afrique subsaharienne
Localisation

3 ans
Durée du financement

Subvention
Outil de financement

10 M€ 
Montant de financement

ANRS|MIE, Institut Pasteur, Institut 
de recherche pour le 
développement (IRD)
Bénéficiaires et maîtrise d’ouvrage

Principal Objectif de  
développement durable visé

AGENCE FRANÇAISE DE DÉVELOPPEMENT
5, rue Roland Barthes | 75012 Paris | France | Tél. : + 33 1 53 44 31 31



Financé dans le cadre de l’initiative Prezode, le programme Preacts vise à réduire le risque d’émergence 
de zoonoses à potentiel pandémique dans un contexte de changements environnementaux, climatiques 
et sociaux, selon une approche globale One Health.

CONTEXTE
Depuis cinquante  ans, l’émergence de maladies infectieuses, dont 75 % sont des 
zoonoses, a fortement augmenté. Ces phénomènes sont étroitement liés aux 
pressions exercées sur l’environnement. Pour prévenir ces maladies plutôt que 
simplement freiner leur diffusion, une approche holistique One Health est  
nécessaire. C’est pour répondre à ces défis que l’initiative PREventing ZOonotic 
Diseases Emergence (Prezode) a été lancée par le président de la République 
française lors du One Planet Summit de 2021. Elle vise à construire des 
environnements sociaux et écosystémiques résilients, réduisant les risques  
zoonotiques tout en conservant la biodiversité et en luttant contre la pauvreté et 
l’injustice sociale. Le programme Preacts (de 30 millions d’euros au total) s’inscrit 
dans cette initiative et se décline en trois projets sur trois géographies différentes.

DESCRIPTIF
Le programme vise à identifier et réduire les risques dans différents contextes pour 
prévenir l’émergence et la propagation des maladies zoonotiques à l’interface 
homme-animal-environnement, tout en prenant en compte l’impact socio-écono-
mique des solutions proposées. Il se concentre sur quatre objectifs : 
   renforcer les connaissances sur les émergences de maladies zoonotiques 
en intervenant sur l’interface animal-humain et en tenant compte des 
contextes socioculturels, environnementaux et économiques ;

   identifier et contrôler les risques grâce à des stratégies de surveillance, de 
l’échelle locale au niveau global ;

   renforcer les capacités de gestion des risques au niveau des territoires en 
soutenant des initiatives locales et leurs synergies ;

   améliorer l’efficience des organisations locales en mobilisant les sciences 
participatives pour assurer l’engagement de tous.

RÉSULTATS
Les finalités du programme se déclinent dans différents domaines :
   amélioration de la compréhension et de la gestion des facteurs de risque par 
les acteurs locaux ;

   conception de socio-écosystèmes résilients face aux émergences 
zoonotiques ;

   développement et évaluation des systèmes adaptés de prévention et d’alerte 
précoce d’émergence des risques zoonotiques ;

   sensibilisation aux bonnes pratiques et renforcement des capacités des 
acteurs de la surveillance.
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Multipays

Preacts : 
prévenir l’émergence  
de maladies zoonotiques  
dans les pays du Sud

CAMBODGE, CAMEROUN, 
GUINÉE, MADAGASCAR ET 
SÉNÉGAL
Pays

22 octobre 2022 (tranche 1)  
Date de signature de la convention

Agriculture et sécurité alimentaire
Biodiversité
Santé et protection sociale
Secteurs

Afrique de l’Ouest, Cambodge
Localisation

3 ans
Durée du financement

Subvention
Outil de financement

10 M€ (tranche 1) 
Montant de financement

Cirad et IRD
Bénéficiaires et maîtrise d’ouvrage

Principaux Objectifs de  
développement durable visés

AGENCE FRANÇAISE DE DÉVELOPPEMENT
5, rue Roland Barthes | 75012 Paris | France | Tél. : + 33 1 53 44 31 31



Le projet « Réseau de surveillance et d’investigation des épidémies » (Sega) appuie le réseau de 
surveillance épidémiologique et de gestion des alertes dans les États membres de la Commission de 
l’océan Indien (COI), dans une approche One Health. 

CONTEXTE
Au-delà de leurs différences économiques et épidémiologiques, les territoires 
et États de l’océan Indien partagent un espace commun où circulent les mala-
dies infectieuses et sont interdépendants face au risque épidémique. Conscients 
de cette réalité, l’Union des Comores, la Réunion (France), Madagascar, Maurice 
et les Seychelles (membres de la COI) ont mis en place le réseau régional de 
surveillance et d’investigation des épidémies, Sega-One Health, qui vise à réduire 
les risques sanitaires liés aux épidémies et les vulnérabilités de la région accrues 
par le changement climatique. 

DESCRIPTIF
Le projet vise à renforcer la sécurité sanitaire régionale et la santé des popula-
tions des États membres de la COI par des activités de veille et de riposte sani-
taire, en renforçant les systèmes de laboratoires nationaux et en favorisant la 
coopération régionale. Depuis 2008, l’AFD soutient ce réseau grâce à trois 
phases successives :

    la première phase en 2008 établit les bases du réseau et créé l’Unité de veille 
sanitaire de la COI ; 

   en 2013 commence l’intégration des principes One Health au réseau : le 
réseau régional de surveillance animale « Animal Risk » est incorporé au 
dispositif de la COI, avec l’appui technique du Cirad, et la coopération entre 
les systèmes de surveillance en santé humaine et animale est renforcée ; 

   la région renforce son expertise technique en matière de réduction des 
risques sanitaires à partir de 2017. L’Unité de veille sanitaire et la concertation 
régionale continuent de se consolider. Depuis 2020, l’Union européenne 
soutient ces activités par le biais de fonds délégués à l’AFD.

RÉSULTATS
Le projet participe : 
   au renforcement de la sécurité sanitaire régionale et internationale, et à l’amé-
lioration des conditions de vie des populations du sud-ouest de l’océan Indien ;
   à la prévention des épidémies et à l’amélioration de leur prise en charge ;
   au renforcement des services vétérinaires et à une meilleure prise en charge 
sanitaire des animaux d’élevage ;
   à l’adaptation de ces États insulaires aux changements climatiques par une 
meilleure compréhension des risques et une capacité d’alerte accrue.
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Océan Indien

Réseau Sega : 
renforcer la sécurité  
sanitaire au niveau  
régional

COMORES, MADAGASCAR, 
MAURICE, SEYCHELLES
Pays

14/12/2017 (3e phase)
Date de signature de la convention

Santé et protection sociale
Secteur

Océan Indien
Localisation

6 ans (3e phase)
Durée du financement

Subvention AFD et fonds délégués 
de l’Union européenne
Outil de financement

32 M€ cumulés
Montant de financement

États membres de la Commission 
de l’océan Indien (COI)
Bénéficiaires

Commission de l’océan Indien (COI)
Maîtrise d’ouvrage

Principaux Objectifs de  
développement durable visés

AGENCE FRANÇAISE DE DÉVELOPPEMENT
5, rue Roland Barthes | 75012 Paris | France | Tél. : + 33 1 53 44 31 31



Le projet « Economic Development, Ecosystem Modification and Emerging Infectious Diseases Risk 
Evaluation » (Ecomore) vise à renforcer les capacités des laboratoires dans la surveillance et la lutte 
contre les épidémies en Asie du Sud-Est, selon l’approche One Health.

CONTEXTE
Le développement économique et démographique rapide de l’Asie du Sud-Est 
a entraîné des modifications environnementales brutales, aux conséquences 
sanitaires nombreuses, comme les maladies à transmission hydrique ou vec-
torielle, favorisées par les activités humaines et les animaux. Face à l’émergence 
de ces maladies, il est crucial de comprendre les liens entre activités humaines, 
impact environnemental et émergence des maladies infectieuses pour proposer 
des stratégies d’intervention fondées sur des données probantes. 

DESCRIPTIF
Ce projet cherche à développer une approche régionale pour prévenir et lutter 
contre les maladies émergentes dans une perspective One Health. Il se déroule 
en deux phases.
   Mise en œuvre dans quatre pays de la région, la première phase vise à mieux 
comprendre l’impact environnemental des activités économiques humaines 
et leur lien possible avec l’émergence de maladies infectieuses. En collabora-
tion avec les autorités nationales, le développement d’outils de modélisation 
et le renforcement des laboratoires ont permis de mieux comprendre les 
mécanismes de transmission et de mesurer les risques pour la population 
locale, afin de proposer des stratégies efficaces face à ces menaces. La mise 
en réseau des pays a renforcé la surveillance sanitaire au niveau régional.

   Une deuxième phase a étendu la dynamique en incluant les Philippines et en 
intégrant une analyse du rôle du changement climatique dans l’émergence 
des maladies infectieuses, en se concentrant sur la dengue et la leptospirose. 
Le projet vise à renforcer les dispositifs de surveillance et à formuler des 
recommandations dans chaque pays concerné.

Face à l’épidémie de Covid-19, l’AFD a renouvelé son soutien au projet pour 
appuyer les laboratoires partenaires dans leur rôle de laboratoires nationaux de 
référence pour le Covid-19. 

RÉSULTATS
Ce projet vise l’amélioration de la surveillance sanitaire dans la région, en se 
concentrant sur :
   le renforcement des capacités nationales ;
   le développement des dispositifs de surveillance ;
   une approche régionale indispensable pour résoudre efficacement ces 
problématiques.

Asie du Sud-Est

Ecomore : 
développer les capacités  
de surveillance et de  
réponse aux maladies  
émergentes

MYANMAR (1re phase), CAMBODGE, 
LAOS, PHILIPPINES (2e phase),  
VIÊT NAM
Pays

20/03/2017 (pour la 2e phase)
Date de signature de la convention

Santé et protection sociale
Secteur

Asie du Sud-Est
Localisation

2013-2016 (1re phase)
2017-2023 (2e phase)
Durée du financement

Subvention 
Outil de financement

8,7 M€ (cumulés)
Montant de financement

Institut Pasteur du Cambodge
Institut Pasteur du Laos
National Institute of Hygiene and 
Epidemiology au Viêt Nam
National Health Laboratory  
en Birmanie (1re phase)
Research Institute for Tropical Medicine 
aux Philippines (2e phase), IRD
Partenaires

Institut Pasteur de Paris
Maîtrise d’ouvrage

Principaux Objectifs de  
développement durable visés
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5, rue Roland Barthes | 75012 Paris | France | Tél. : + 33 1 53 44 31 31



Au sein d’un programme européen conjoint, le financement de l’AFD accompagne la stratégie du  
« Nouvel ordre de santé publique » de l’Union africaine en renforçant l’Africa CDC dans son mandat de 
prévention, préparation et réponse aux épidémies.

CONTEXTE
Face aux effets de la crise du Covid-19 sur le continent, l’Union africaine promeut 
sa stratégie d’un « Nouvel ordre de santé publique » pour s’attaquer aux enjeux 
de sécurité sanitaire et renforcer sa souveraineté dans ce domaine. Dans cette 
perspective, la multiplication des maladies zoonotiques nécessite le dévelop-
pement d’une approche One Health, pluridisciplinaire et globale, à l’interface 
humains-animaux-écosystèmes.
Renouvelé en 2021, le partenariat entre l’Union africaine et l’Union européenne 
a fait naître une « Initiative équipe Europe » (IEE) qui coordonne les actions des 
États membres et de la Commission européenne autour d’une priorité et d’un 
programme communs. Elle promeut la sécurité sanitaire dans une approche 
One Health grâce à un partenariat avec l’Africa CDC, agence de santé publique 
de l’Union africaine.

DESCRIPTIF
Dans le cadre de cette IEE, la Commission européenne, l’AFD et l’Allemagne 
appuient l’Union africaine, et plus particulièrement l’Africa CDC, pour une plus 
grande souveraineté sanitaire à travers deux composantes :
   renforcer les capacités institutionnelles et opérationnelles de l’Africa CDC pour 
la prévention, la préparation et la réponse aux maladies zoonotiques émer-
gentes. Financée par la Commission européenne, cette composante inclut  
le renforcement des capacités de coordination et de gestion de projet de  
l’Africa CDC ainsi que de ses compétences techniques sur la sécurité sanitaire 
et l’approche One Health ;
   créer un secrétariat pour l’IEE à Addis-Abeba. Financé par l’AFD et l’Allemagne 
et mis en œuvre par Expertise France et la GIZ, il vise à faciliter la programma-
tion européenne et à favoriser un partenariat durable avec l’Africa CDC.

RÉSULTATS
Les principaux résultats attendus sont :
   l’amélioration des capacités de l’Africa CDC pour la prévention, la préparation 
et la réponse aux épidémies ;
   le renforcement du partenariat entre l’Union européenne et l’Union africaine 
pour la santé ;
   l’amélioration de la sécurité sanitaire en Afrique ; 
   une plus grande efficacité des actions de l’Union européenne et de ses États 
membres en matière de solidarité internationale.

Afrique 

Africa CDC : 
soutenir la stratégie 
continentale One Health

AFRIQUE
Pays

20/03/2024
Date de signature de la convention

Santé et protection sociale
Secteur

Continent africain
Localisation

4 ans
Durée du financement

Subvention  
(fonds délégués de l’Union 
européenne)
Outil de financement

1 M€ (AFD)
2,6 M€ (BMZ)
10 M€ (Commission européenne)
Montant de financement

Centre africain pour  
la surveillance et la prévention  
des maladies (Africa CDC)
Bénéficiaire

Expertise France
African Field Epidemiology  
Network (Afenet)
Gesellschaft für Internationale 
Zusammenarbeit (GIZ)
Maîtrise d’ouvrage

Principaux Objectifs de  
développement durable visés

AGENCE FRANÇAISE DE DÉVELOPPEMENT
5, rue Roland Barthes | 75012 Paris | France | Tél. : + 33 1 53 44 31 31



Dans le cadre de la Facilité d’innovation sectorielle pour les ONG (Fisong), l’AFD finance un consortium 
d’ONG, mené par le Gret, qui met en œuvre des interventions novatrices dans une approche One Health 
en Guinée forestière.

CONTEXTE
Foyer de l’épidémie d’Ebola en 2015, la Guinée forestière reste particulièrement vul-
nérable aux risques épidémiques. Elle subit également des pressions environnemen-
tales considérables, comme la déforestation, l’intensification agricole ou la pollution 
des eaux, qui augmentent le risque d’émergence de zoonoses. Pour répondre à ces 
défis interconnectés de santé humaine, animale et environnementale, le pays s’est 
doté d’un plan stratégique national One Health et a mis en place des plateformes 
déconcentrées sur ces enjeux. L’opérationnalisation de cette approche au niveau 
local est indispensable pour assurer le succès de cette stratégie.

DESCRIPTIF
Ce projet a pour objectif de renforcer la résilience des populations locales dans 
trois communes de la Guinée forestière. Il prévoit l’adoption et la mise en œuvre 
intégrée de l’approche One Health à l’échelle des ménages, des villages et des 
communes, en se concentrant sur trois axes :
   intégrer les enjeux One Health dans la prise de décision et les pratiques agri-
coles des ménages, par la promotion de l’agroécologie appliquée aux filières 
porcines, rizicoles et d’huile de palme ;

   inclure les enjeux One Health dans la gestion des ressources au niveau des 
villages via un appui aux comités villageois de gestion des terroirs et selon une 
approche par les communs ;

   soutenir les plateformes communautaires One Health à travers des forma-
tions et des mécanismes de financement novateurs.

Un important travail de capitalisation et d’évaluation accompagne le projet (dans 
le cadre de la Fisong) pour favoriser un passage à l’échelle des innovations 
proposées. 

RÉSULTATS
L’objectif est de soutenir trois plateformes communautaires et leurs membres, 
neuf comités de gestion des terroirs, 36 ménages paysans relais et deux unions 
de transformation. Le projet bénéficie, plus globalement, aux 42 500 habitants 
des trois communes d’intervention et assure : 
   l’adoption de techniques de production, de transformation et de gestion des 
terroirs qui répondent aux enjeux One Health ; 

   l’instauration de mécanismes de financements des plateformes communales, 
de manière à les rendre pérennes, d’y renforcer la représentativité des femmes 
et d’adapter une méthode de conseil à l’exploitation familiale (CEF) intégrant 
One Health.

Afrique

Guinée :
promouvoir une approche  
One Health à l’échelle 
communale

GUINÉE
Pays

21/04/2021
Date de signature de la convention

Agriculture et sécurité alimentaire
Santé et protection sociale
Secteurs

Guinée forestière
Localisation

3 ans
Durée du financement

Subvention (Fisong)
Outil de financement

730 000 €
Montant de financement

Maison guinéenne  
de l’entrepreneur
Partenaire

Groupement de recherche et 
d’échanges technologiques (Gret)
Maîtrise d’ouvrage

Principaux Objectifs de  
développement durable visés
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Dans le cadre de la Facilité d’innovation sectorielle pour les ONG (Fisong), l’AFD finance un projet 
coordonné par AVSF, réunissant plusieurs ONG. L’objectif : créer un environnement propice à l’action 
communautaire sur les déterminants de la santé, de manière novatrice et dans une approche One Health.

CONTEXTE
La région de Kolda en Casamance connaît une intense circulation de populations 
et d’animaux, ainsi qu’une forte utilisation de produits chimiques (pesticides, 
antibiotiques). Pour renforcer la résilience des populations et améliorer la gou-
vernance face aux conséquences de l’utilisation inappropriée de ces produits, 
il est essentiel de mettre en œuvre une approche One Health, intégrant les enjeux 
de santé humaine, animale et environnementale. Cette démarche s’inscrit dans 
le plan national One Health du Sénégal, piloté par le Haut Conseil national de 
sécurité sanitaire mondiale One Health.

DESCRIPTIF
Le projet Thiellal (« santé pour tous » en langue pulaar) se concentre sur trois 
axes principaux :
   construire une vision partagée des problématiques et enjeux liés à l’approche 
One Health ;
   coordonner les acteurs locaux, renforcer leurs capacités et les accompagner 
dans l’élaboration collective de pratiques de prévention et de réduction des 
impacts négatifs des produits chimiques ;
   évaluer, capitaliser et diffuser de manière collective les résultats et les ensei-
gnements du projet, dans une démarche de « recherche action » en collabo-
ration avec le projet Santé-territoire du Cirad.

Les actions s’appuient sur une stratégie globale sensible au genre et au  
respect des droits humains ainsi que sur un important travail de capitalisation 
et d’évaluation (dans le cadre de la Fisong) pour faciliter le passage à l’échelle 
des innovations du projet. 

RÉSULTATS
Le projet soutient directement 4 247 personnes, la Fédération départementale 
des apiculteurs, l’Union des coopératives laitières et 56 groupements  
de femmes, bénéficiant ainsi à l’ensemble de la population de Kolda, soit  
100 000 personnes. Il permet : 
   l’émergence d’une vision partagée des enjeux liés à l’usage des produits 
chimiques et la promotion d’une concertation multiacteurs sur la santé ; 
   le renforcement des capacités des acteurs locaux pour protéger la santé des 
populations ;
   le développement de pratiques novatrices avec les bénéficiaires.
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SÉNÉGAL
Pays

04/01/2021
Date de signature de la convention

Agriculture et sécurité alimentaire
Santé et protection sociale
Secteurs

Kolda
Localisation

3 ans
Durée du financement

Subvention (Fisong)
Outil de financement

1,47 M€
Montant de financement

Solthis
Casades
Partenaires

Agronomes et vétérinaires sans 
frontières (AVSF)
Maîtrise d’ouvrage

Principaux Objectifs de  
développement durable visés

Sénégal

Thiellal :
contribuer à  
une meilleure santé  
humaine, animale  
et environnementale
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Le projet One Limpopo, One Health (OLOH) vise à contribuer au développement socio-économique 
durable et résilient des communautés autour du parc national du Limpopo, grâce à une approche  
One Health.

CONTEXTE
À la frontière avec l’Afrique du Sud et le Zimbabwe, le parc national du Limpopo se 
trouve au cœur de l’écosystème transfrontalier du Great Limpopo Transfrontier 
Park. Face aux bouleversements environnementaux et climatiques, il est essentiel 
de garantir la conservation de la biodiversité, la protection des ressources naturelles 
et la sécurité alimentaire des populations établies dans et autour du parc. Pour 
assurer la cohabitation entre la faune sauvage et les communautés locales dans 
cette zone tampon, et compte tenu de la pénurie et de la dégradation des terres, il 
est indispensable de soutenir l’adaptation des pratiques agricoles selon une 
approche One Health pour protéger durablement cet écosystème. 

DESCRIPTIF
Pour un développement socio-économique durable et résilient des commu-
nautés locales, et en promouvant une approche One Health, le projet souhaite : 
   soutenir la planification territoriale participative et l’accès à la terre, en révisant 
le plan de gestion de la zone tampon ;

   accompagner le développement durable de l’élevage en améliorant l’abreuve-
ment du bétail, la gestion des pâturages et la santé animale ;

   améliorer la résilience climatique des familles vulnérables et l’autonomisation 
des femmes en soutenant l’agriculture irriguée, l’accès à la traction animale 
et les associations de femmes ;

   renforcer la participation des communautés à la gestion et à l’utilisation 
durable des ressources naturelles.

Le Cirad et l’université Eduardo Mondlane du Mozambique appuient la mise  
en œuvre de la première composante et la mise en place d’un système de  
suivi-évaluation et de capitalisation du projet.

RÉSULTATS
Les finalités de ce projet sont :
   l’amélioration des conditions de vie des communautés locales dans et autour 
du parc par la promotion de schémas agropastoraux compatibles avec le 
maintien des écosystèmes et l’augmentation de la productivité ;

   l’expérimentation des modes de gouvernances alternatifs plus adaptés aux 
spécificités de la zone tampon ;

   l’identification et le partage des bonnes pratiques sur l’accompagnement du 
développement local autour des aires de conservation. 

Mozambique

Limpopo :
intégrer la santé  
des écosystèmes,  
des animaux et  
des humains

MOZAMBIQUE
Pays

11/07/2022
Date de signature de la convention

Agriculture et sécurité alimentaire
Santé et protection sociale
Secteurs

Parc national du Limpopo (province 
de Gaza)
Localisation

4 ans
Durée du financement

Subvention 
Outil de financement

3 M€ (AFD)
2 M€ (Fonds français pour 
l’environnement mondial) 
Montant de financement

Parc national du Limpopo
Cirad
Université Eduardo Mondlane
Partenaires

Peace Parks Foundation
Maîtrise d’ouvrage

Principaux Objectifs de  
développement durable visés
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afd.fr
facebook.com/AFDOfficiel
twitter.com/AFD_France

AGENCE FRANÇAISE  
DE DÉVELOPPEMENT

5, rue Roland Barthes
75012 Paris – France #MondeEnCommun

À propos de l’AFD
L’Agence française de développement (AFD) contribue à mettre en œuvre  la politique 
de la France en matière de développement et de solidarité internationale. À travers 
ses activités de financement du secteur public et des ONG, ses travaux et publications 
de recherche (Éditions AFD), de formation sur le développement durable (Campus 
AFD) et de sensibilisation en France, elle finance, accompagne et accélère les 
transitions vers un monde plus juste et résilient.

Nous construisons avec nos partenaires des solutions partagées, avec et pour les 
populations du Sud. Nos équipes sont engagées dans plus de 2 700 projets sur  
le terrain, dans 120 pays et territoires d’outre-mer, pour les biens communs –  
le climat, la biodiversité, la paix, l’égalité femmes-hommes, l’éducation ou encore la 
santé. Nous contribuons ainsi à l’engagement de la France et des Français en faveur 
des Objectifs de développement durable (ODD). Pour un monde en commun.
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